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7 septembre 1916.

J'apprends seulement aujourd'hui que, le 28
août dernier, un avion a survolé les environs de
Bruxelles, et y a également laissé tomber des
proclamations. La raison de ce retard est que
l'aviateur n'a pu atteindre la ville ; il n'a pas
dépassé les communes suburbaines et il faut
longtemps aujourd'hui pour qu'une nouvelle nous
vienne de Grand-Bigard ou de Ternath ; il faut
longtemps surtout quand il s'agit de transporter
avec soi un document qui, sous la paternelle
gestion de M. von Bissing, peut le plus aisément
du monde vous coller dans une prison allemande
jusqu'à la fin de la guerre. Et un document tombé
d'un avion allié est délictueux au premier chef.

Quoi qu'il en soit, j'ai eu cette proclamation
aujourd'hui sous les yeux. Elle se compose d'un
papier rectangulaire d'environ 15 sur 20, portant au
recto seulement le texte suivant :

28 August.
Deutsche Soldaten !



Rumanie, welches mit den zentral Machten
verbündet was, hat sich soeben auf unsere Seite
gestellt : es hat Oestereich-Ungarn den Krieg
erklärt.

Habitants des pays envahis :
La Roumanie a declare la guerre à l’Autriche-

Hongrie.

L'avion qui a jeté ces papiers n’a guère pu
dépasser Grand-Bigard, m’a-t-il été affirmé par des
témoins oculaires. En tout cas, c’est dans cette
localité et dans celles qui l’avoisinent à l’ouest que
les documents ont été trouvés.

Une remarque à ce propos : le texte de cette
proclamation prouve que les Alliés croient que
nous sommes tenus dans l’ignorance complète de
ce qui se passe.

C’est une erreur ; on nous cache beaucoup de
choses, c’est sûr, mais jusqu’à présent nous avons
toujours été renseignés très rapidement sur les
faits de guerre. J’ai constaté plus haut que le 28
août, dès 2 heures, le Bruxellois avait la nouvelle
de la déclaration de guerre de la Roumanie.

Le Belgischer Kurier, un journal imprimé à
Bruxelles, et très lu par la garnison, avait la même
information, le même jour, dans son édition
ordinaire de 4 heures.

Plus forts que ça : nos prisonniers de guerre
en Allemagne sont renseignés. Le docteur Benz,
conseiller provincial, m’a montré tout à l’heure une



carte de son fils, interné dans un camp allemand.
Cette carte, datée du 29 août dernier et parvenue
à destination le 5 septembre, porte cette phrase
transparente : « Nous avons appris avec joie que
Tante Carmen S … s’est enfin résolue à se bien
conduire » … Bizarre
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Lisez Roberto J. Payró ; « Les Allemands en
Belgique. La presse durant l’Occupation » :
http://www.idesetautres.be/upload/PAYRO%20PR
ENSA%20DURANTE%20OCUPACION%20FR%2
019190613.pdf


